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abinet, ou leurs adjoints parlementaires, à propos des affaires extérieures. Il ne s'agit pas d'un

DÉCLARATIONS SUR LA POLITIQUE DU GOUVERNEMENT

ous la rubrique ci-dessus nous reproduisons quelques déclarations faites par des membres du

Déclaration sur la politique étrangère

e secrétaire d'État aux Affaires extérieures, M. L. B. Pearson, a fait à la Chambre des
communes, le 31 janvier 1956, la déclaration reproduite ci-après.

Travail des commissions d'armistice en Indochine

... Je dois dire au moins un mot du travail des commissions d'armistice
i Indochine, dont il a déjà été question cet après-midi. Les Canadiens qui
availlent avec ces commissions dans cette région du monde continuent d'ap-
orter une contribution importante, à la cause de la paix. Nos représentants, au
ombre d'environ. 170 dans cette région, détachés surtout du ministère de la

es la Commission soit l'ampleur de ses travaux.
a-t-on pas jugé possible jusqu'ici de réduire soit le nombre des membres

Gouvernement du Laos ou son autorité et de participer aux élections. Aussi
roupées dans les provinces septentrionales de ce pays, ont refusé d'accepter

Àt victime de la guerre.

Au Laos, un des aat.es pays, la situation est moins bonne. Des élections
:;nt également eu lieu, mais les forces communistes de Pathet Lao, qui sont

ir inspirer la stabilité qui règne dans un pays qui tout dernièrement encore
ussion peuvent quitter le Cambodge avec la profonde satisfaction que doit
ursonnel. Des élections ayant eu lieu dans ce pays, les membres de la Com-
rrivés au stade final de l'activité de la Commission et nous en avons réduit le
«p ainsi que leur pays. Dans l'un de ces pays, au Cambodge, nous en sommes

éfense nationale, et membres des forces armées, se sont acquittés de leurs
nctions pénibles et extrêmement délicates d'une façon qui les honore beau-

ncourt sensiblement à la paix.
['abandonnerons pas cette tâche tant que nous resterons convaincus qu'elle
lnures. Nous désirons vivement le terminer le plus tôt possible. Néanmoins nous
,urd fardeau aux forces armées de notre pays et au ministère des Affaires exté-

sein de la Commission.

Ce travail en Indochine est ardu et difficile, je le répète, et il impose un

:.s lieu, il est difficile de dire quel effet cet échec produira sur nos obligations
z,neve et qui sont censées avoir lieu en juillet de cette année. Si elles n'ont

" pays vers les élections nationales qu'avait envisagées la Conférence de
utefois, offrent un tableau moins satisfaisant. On a fait peu de progrès dans

! Commission, je crois, d'avoir déterminé ce résultat. Les aspects politiques,

.<ïvail d'armistice sans guère éprouver d'embarras. C'est tout à l'honneur de
us trois pays,-on a pris toutes les mesures militaires qui se rattachaient au

^pects politiques

En ce qui concerne le Vietnam,-et c'est probablement le plus important
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